
2i vous êtes faible1 Prenez le VIN DE PIN PA RFUME}
UNE FEMME Les médecins.

Quelqu'un, peu favorible aux méde-
cins, a dit :_ _ _ _

La femme qui pren 1 tet votre être, Lt maladie est une dispute entre le
Qui vous t3ent capti sous ses pieds malade et la maladie ; le médecin
I qui vous ra;t m/c.lrntsile. vient les yeux bandés et un bà'on à

VSettus t vus am t a main pour terminer la querelle. LA SOME É ECOLES GRATUITES
Ce le dont le mouvant carcni rpe sur la rnaladie, il guérit le

n ru oalae ;s'il frappe sur le malade. il

Sacp jamais demander pourquo

Celle qui vous raille ou vous gronde .Emilia. - Di -'i, chère Octavie. à transpor é e.
Sans ration commnes sans couerv, j'.i. trots' amoureux qui, tous trois.

Doce-- et climerte i tout le monde,* .euient m'épouser. Je ne sais auquel
"A tort le mode race.!.te vaus ; '0 .ue S .L - hloriner la p.eéference.

Celle qui pour vo:s contrec Octavie. «reais. sipette, à celui
.Tient à rrnverser vos projrts..

Qei pont affl:mer ~ des..;rois qui a le plus d'écus._________QAi poui<t traivir; Eniil -rès bien 1 Mais crois u
Alibft lës pror'les *uji:ts ,

u qtiC Si j e sIV-Lis Ir quel, le serais venue« Les d'istr-ibuitions oebjcts dar-t oi. l e t
te demander conseil. «iouCelle' q-ii to:joi:rs vous redremà

Pour manque da:d et de soinïp les souil 30 uies.
Tardks que de vet:e ia.ucsi vieux monsieur,

.Tous les vaItî sont les t.,mois:s% :ttes viii t. .o.t Its S aý.é dictégr.p une lettre indignée à________________
Celle qui j'mais ne se lase .
D'eciter vos sourçens jaloux,
Et v:ut qu'on lui demar.d: e e,
La e nue, à deux genoundai, ne .deue é rire uoue mp dicsd

ce E -Trèse de vous ; moi, en 0 plus rilicLIC et I agréable

que siq je aas te ljeai eu

Celle qui domp~te par les chirms :ta qu'homme di onde ne puis le i'r 1 G Pu les
UtLes pr us ies 1 rêolo, d ire ; tuaiU vans qui n'ees ni l' n nil

Et qui. fin tttro:vecr-des l&rm*ý 2aurc, purr.ez deviner q..elle est mau ot rs:i. I~t'i,cellequi vu.5 ea~:rtseev.ce quej c'esse de l'eercce ; oeIts~~'u espr trè !n pusreols

Dans les yeux qti ne p!euraier.t plus pensée. . parfaitement aux et
Celle q i joue à la aquette aux
Avec vctre ceur pa! ..*tint, o, commandé par t.u-l 1. :11,,
Et q ai va fiti Il ctrue lC.*r cler 6 et la prc.iu t.

Ae 'vîi :lup:u; . -ous. '-e.s maintenant cnas LA U\E .WIS'N&CIE
Avec l've gieeur et l'uàpo:

v cent, di ledcer ttout cequi %uaAet,: C-d.tu . 's ele ec

Celle q.:li vecus maris.. e, d 'ri(rtit, i>l
Qui vou toitue Â ~ r~hîî:,devii z fasire quinzt à vingt. milit s, par. i 'lrp,î oc o~;IsrlAQui vous toiture a Fon roubait, cc frn)àmle

Cells qui fait qu'on se méprise, j Ur. Mis votre promenade doit
Qa'on.se nazdi : qu'en .se liait avoir un but. ém nitde ne pAuriis.

Mais Cle ,ýaussi q-î d'un lourired -Eh bien, docteur, je ferai des vni-

os transp-crte au >plus baut des cieux,, sitesur p tuàcher d'emprunter l'arge 
Et qui vous forci cimmt la cire urtisant pour payer vos honoraires
au premier rayon de ses yetqs. Les courses que j'aurai -à faire mnepro

cureront l'exercice voul .
Et bien, Tinon:ezàvingtmmiks. par..
Le coeur ouvert, les yeuMis vote d
st-ce la hat_;_avoirunbut.

ou l fýme q ývas 3,*m< fESTAURANT A VENDRE
MiPour cau d'ue s lucrot d'ocuupation, r.

licriri Allard ofire à vendre s'.n J<eataursnt .

Vouue traipurt au plu ha1t du cieux, O T

* ORO LER IES *, . S.tra

Etr qui vocons comnd colen pla copurer

-- . Ç I d! la rue Craig. Mi. Allard a occupé cetlCe--
nAuPe d'afparre pereeant treize ans. Aun bss yu

Bonnefoy. Dis donc, Gredinet, s:h teur, bons termes. 8adres au No

Est-c ma Orm, coin Sanguinet.
j'ai entendu dire que tdc testais sourd
à lap voix ade tes créanciers est- ce

VIEN~T DE PA.RAITRE. ____________

Gredinet.-Et oment pourrait il u a er n e
e e Edmond. Hardy, marchand de pro

trmn, DLque mueiqu 1878 rue. Notre Dame, vient P oIA. -Fokln le..
Vrande, contenan le. chanons o-

Aucé:Por - ncu i avez booad'n ameublement dcon r
kIn voyez 2 cente en dmbres s i:n t -ornt

-..Patron, vous avez, augmoenté le colins ou canadiens et v.ou en rece-Vor
prix de cette.hiqueuret cependant lesvstiooieRE D Z V U

-- verres sont plus petits qu'>autrtfois. R N E - O S -.
LEnpatron, avec aplomb

o.Pu magain populaire, là.oùvous trouvrez oc .eser entnd direetpsPnt de moublet dee plus
l oTENUESi Ode tesrcréancierss.;rest

Aanvouet ecnn cme eplus pore Ouvert tou
UNE SONi ANT "Gflo<d' n~agt inurm" murrr savoir emiminsalhede 1.a rtFeCrgM adN Tct

Qui sera -,établie' et atrmenît ""'"'ett MRT.&»

Bu'ace d tre erdant ire n. A.n

uage du c h r sr. ar La maion de meubl nue par s ba
4re rVin duraugBcoin Sange t

VIEN DEE Ao EAITREI.,

A trasprt Le u axa


